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L’Électrobaromètre est établi depuis 2010. Il représente l’indicateur conjoncturel par excellence des PME et des entrepreneurs indépendants flamands du secteur électrique, qu’il s’agisse 
d’installateurs ou de commerçants. Les valeurs supérieures à l’indice 100 indiquent une évolution positive de la conjoncture, tandis que les valeurs inférieures à l’indice 100 révèlent une 
évolution défavorable. La dernière enquête, menée auprès d’un panel représentatif fixe, a eu lieu en avril 2021.
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L’Électrobaromètre a grimpé de 
manière spectaculaire au premier 
trimestre 2021 : 2,4 points d’indice 

en plus pour atteindre 100,0. 
Les optimistes et pessimistes 
sont en équilibre parfait. C’est 

nettement mieux que le trimestre 
précédent. La quasi-totalité des 

paramètres progressent. Le volume 
de travail, en particulier, est en 

augmentation. Nous ne sommes 
pas encore revenus au niveau 

d’avant le coronavirus, mais les 
chiffres sont encourageants.

Plus de travail à venir !
Il ne faut pas sous-estimer l’impact de la 
crise du covid-19 sur le chiffre d’affaires 
des entreprises du secteur de l’électro. De 

janvier à mars, 47 % ont subi une perte 
de chiffre d’affaires par rapport à la même 
période l’année dernière. Pour 18 % des 
entreprises, cette perte a été considérable. 
À l’inverse, 22 % des entreprises se portent 
mieux aujourd’hui que l’année dernière. 
Nous le constatons aussi avec l’évolu-
tion du volume de travail ces dernières 
semaines.

La moitié des entrepreneurs ont au 
moins autant de travail aujourd’hui qu’au 
trimestre précédent. 27 % ont plus de 
travail actuellement.
Les perspectives sont encore meilleures.

29 % s’attendent à avoir plus de 
travail au cours des prochains mois. 16 % 
prévoient moins de travail.

La rentabilité ne suit pas 
encore
La rentabilité des entreprises d’électricité est 
sous pression depuis un certain temps, et 
la situation ne semble pas devoir beaucoup 
s’améliorer. La situation était toutefois pire au 
trimestre précédent qu’à l’heure actuelle. À 
l’époque, 37 % indiquaient que leur rentabi-
lité s’était détériorée. Ce chiffre est à présent 

de 26 %, alors que 14 % ont vu leur renta-

bilité augmenter et que 20 % s’attendent 
à une amélioration de leur rentabilité dans un 
avenir proche.

Le nombre de mauvais payeurs et la 
pression concurrentielle restent relati-
vement stables : 3 entreprises sur 4 ne 
constatent que peu de changement, voire 
aucun.

Des signes encourageants
 68% des entreprises du secteur de 

l’électro sont neutres à satisfaites 
quant à l’état de l’économie 

en général. Cela signifie que 
32 % sont pessimistes. C’est 
beaucoup, mais moins que 
les 45 % enregistrés fin 2020.

53 % des entreprises du 
secteur sont optimistes  

quant à leur propre situation  
générale. 32 % restent neutres.  
15 % sont insatisfaites, 
ce qui est nettement  
moins qu’au cours des  
trimestres précédents.

100,0
Un Électrobaromètre 
d’humeur printanière

Les entreprises sont 
moins réticentes 
à engager du 
personnel
La grande majorité des entre-
prises du secteur de l’électro – 8 
entreprises sur 10 pour être précis 
– ont encore à peu près les mêmes 
effectifs qu’il y a quelques mois. 14 % ont 
réduit leurs effectifs. 7 % les ont augmentés.
Pour l’avenir, 2 % seulement s’attendent à 
réduire encore leurs effectifs.

21 % envisagent de s’agrandir ! C’est 
un pourcentage non négligeable. Reste 
à savoir s’il sera facile de trouver ces 
nouveaux collaborateurs à présent que 
les carnets de commande se remplissent 
dans toutes les entreprises.

Dans l’ensemble, les entreprises du secteur de 
l’électro sont plus optimistes. La campagne 
de vaccination atteint sa vitesse de croisière 
et l’économie se redresse. Les problèmes de 
livraison et l’augmentation des prix de certaines 
matières premières provoquent toutefois une 
certaine inquiétude. Le problème des métiers 
en pénurie réapparaît également.


